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Double souffrance dans l’altérité reconnue  
à propos de la guerre Hamas/Israël  

 
I Petite chronique d’une vie associative 

 
« HONTE à VOUS de cette mascarade »1 

 

 
Par Corinne-Déborah Daubigny  

 

  « Mascarade », selon le Littré  : « Troupe de gens déguisés et masqués ». Ex. (XVIe siècle ): 

 Tous ces desguisemens sont vaines mascarades  

Qui aux portes d'enfer presentent leurs aubades, 

 D'Aubigné, Tragiques, Princes. 

 

 

 

 

Avant-propos 
 

Je ferai état d’une petite contribution personnelle, dont l’objet était le déchiffrage d’un message 

assez violent ( « HONTE à VOUS … » ) à l’encontre de notre association – bien nommée « Pour un 

Judaïsme Humaniste et Laïque », sise à Montpellier.(i) Presque une « anecdote », une sorte 

de « minute » ou « chronique » de la vie associative, moins qu’un grain de sable dans le monde, tout de 

même révélatrice d’un climat et de positions idéologiques peu conciliables sur notre sol français, et au-

delà.  

  Notre association offre d’ordinaire à ses adhérents, entre autres choses,  de s’organiser en 

« groupes  » sur des thèmes choisis par eux (lecture, cuisine, voyage, etc..), après proposition au C.A. 

Je pensais soumettre ce petit texte à discussion dans le  « groupe de paroles » que nous avions construits 

à quelques-uns mi-novembre 2023 , autour des effets du « 7 octobre » pour nous et dans le monde.   

Le groupe ayant reçu ce texte pour discussion,  je fus prévenue qu’il était apprécié et devait 

paraître sur notre site assez vite, dans un format pas trop long. Je ne peux guère me « défiler » puisque 

précisément ce texte préconise que nous affirmions davantage nos points de vue.  

Mais ce n’était qu’un canevas autour d’un fait pour partie anecdotique, et nous avons plus à 

faire. Je ne pourrai pas, dans un texte au format limité par notre politique éditoriale, en décrire tout le 

contexte temporel en mouvance, tant politique, géostratégique et idéologique. Certaines questions 

d’importance et affirmations (signalées en notes comme « points à développer ») devront être traitées à 

part, dans d’autres textes.  

 

Je fournirai donc quelques données sur notre « groupe de paroles » (demandé mi-novembre 

2023) , puis je passerai au contenu du message accusateur qui nous est parvenu par mail « HONTE à 

VOUS » (6 février 2024), et à son analyse-réponse argumentée (10 février 2024).  

L’auteur du message n’a pas demandé publication ; nous avons pris soin de lui adresser une 

réponse courte et réfléchie à plusieurs, l’invitant à plus de discernement.  Si j’accepte la publication de 

mon schéma argumentaire c’est essentiellement : 

Parce qu’il s’adressait au groupe de paroles, comme d’autres interventions, et qu’il en est à ce 

titre le fruit.  Mais aussi et surtout, parce que le message reçu recoupe sans doute des sentiments et 

positions partagées par un pan de nos concitoyens qui ignorent totalement ce que des associations 

comme la nôtre, ou proches de la nôtre, représentent dans le monde juif et au-delà justement, par 

exemple pour les dialogues judéo-arabe et judéo-chrétien dans l’espace modeste d’une ville attachée à 

 
1 Toutes les notes (chiffres romains ) sont à retrouver à la fin de ce texte, p 8 et suivantes   

https://www.littre.org/auteur/D'AUBIGNÉ
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la laïcité et à la démocratie. C’est un courant attaché depuis longtemps à des mouvements internationaux 

comme J Call ou La Paix Maintenant, et donc à des ONG, en particulier israélo-palestiniennes, dont les 

points de vue sont bilatéraux, ce qui est essentiel.   

Une semaine plus tard cette demande de publication, le contexte de la tragédie dans la guerre 

entre le Hamas et Israël qui atteint une extrême tension, avec ses effets internationaux, vaudrait d’autres 

commentaires, sur les enjeux de Droit international mis actuellement en avant à l’échelle mondiale. 

Nous devrons y revenir une autre fois,  attentifs aux voix qui se feront entendre.  

Mais, allons donc modestement consulter cette petite  « chronique de la vie associative ». J’en 

reconstitue d’abord le contexte . 

 

Un groupe de paroles après « le 7 octobre « pour en limiter et surmonter les 

effets  

 
Les dilemmes de la guerre 

Le « pogrome », massacre-carnage  (
ii) u 7 octobre a sans doute profondément stupéfié et 

bouleversé nombre de nos adhérents et sympathisants, réveillant chez beaucoup des douleurs 

ancestrales.  L’engagement des forces de Tsahal à Gaza et le dilemme posé par la lutte de la société civile 

israélienne pour prioriser la libération des otages par des trêves à cet effet formaient des noeux en forme 

de « double lien » dans nos pensées. Alors s’est fait jour mi-novembre 2023 une double demande d’un 

groupe de réflexion et d’un groupe de paroles.  

Les deuils et traumas mémoriels étaient à vif, et la guerre,  à la fois inévitable en termes de 

défense contre les capacités opérationnelles dont a fait preuve le Hamas,  et si difficilement pensable en 

réalité (
iii

), avait commencé avec cette intensité tant redoutée des combats, qui révélait à nos yeux 

effarés, comme au monde entier, le prix payé par une population gazaouie laissée sans protection, sinon 

maintenue exposée comme bouclier humain par le Hamas. De sorte que, selon les médias, il appartenait 

à Israël seul, qui défendait sa propre existence toujours menacée par une pluie de missiles, d’épargner 

des civils gazaouis que rien ne pouvait à coup sûr identifier comme civils, et d’épargner des structures 

sociales et religieuses investies par des combattants du Hamas comme refuges, sinon comme garnison 

plus ou moins souterraines, et prison pour les otages israéliens. Le paradoxe, véritable machine à rendre 

fous, tant pour les soldats israéliens que pour les gazaouis, passait-il inaperçu ?  Pièges meurtriers et 

dilemmes moraux étaient partout présents pour les soldats de Tsahal investissant Gaza.   

Dans ces moments traumatiques pour tous et pour chacun singulièrement,  avec ses effets de 

sidération de la pensée, un soutien mutuel s’imposait qui permette avant tout le partage de l’expression 

émotionnelle toujours singulière : lui seul pouvait remobiliser un partage de réflexions et d’analyse des 

évènements rapportés aux vécus divers. Toute controverse resterait respectueuse de la place de chacun. 

Le discours purement idéologique n’y trouvait pas sa place.   

Ce groupe de paroles se forma donc par cooptation fondée sur des affinités et la confiance, et 

resta d’accord sur une discrétion concernant des situations ou des avis personnels, sans aucune 

obligation de permanence dans la présence.  

  

L’épreuve de l’antisémitisme 

 
Ont émergé des situations complexes montrant la diversité des problèmes soulevés du fait 

d’appartenances diverses, sachant qu’il pouvait aussi y  avoir des dialogues difficiles au sein des 

familles. Mais surtout émergeait et se répandait de plus en plus dans le monde et en France un 

antisémitisme totalement insoutenable et désespérant : les actes antisémites s’étant démultipliés jusqu’à 

ces dernières semaines (février 2024) . La peur était palpable pour ceux qui ne cachaient pas, et ne 

pouvaient pas cacher leur judéité inscrite pour le moins dans leur nom, sinon dans leurs pratiques 

cultuelles, ou/et culturelles, ou bien leurs simples adhésions associatives et leurs amitiés. Et comment 

vivre sans les autres !? L’isolement, qui peut être pratiqué comme torture, est profondément destructeur 

psychiquement. C’est un désastre (iv) de nos sociétés modernes et postmodernes .  
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Personnellement ce groupe m’a permis de ne pas rester trop seule avec mes pensées, et m’a 

encouragée à oser parler précisément de cette question des issues politiques au conflit (dont je tâchais 

de suivre les évolutions à travers des sources très diverses) (v), une question qui ne nous assignait pas 

au rôle de victimes réduites à l’entre-soi face à une incompréhension assez générale,  mais nous 

permettait d’assumer du mieux possible nos engagements. Et d’autres urgences humanitaires y sont 

liées.   

 

Un message : « HONTE à VOUS de cette mascarade !» 

 
  Et voilà que le 6 février 2024 notre direction reçoit un message enragé contre notre information-

appel à participation à l’hommage rendu le 7 février aux 42 victimes franco-israéliennes,  à Paris aux 

Invalides le matin, ou à Montpellier l’après-midi (
vi

). Tous les représentants partis politiques sont 

invités, mais on ne sait peut-être pas encore qui viendra.  Je trouvai ce message transmis dans mes mails 

le 9 . 

 
L’auteur du message fustige la cérémonie prévue le lendemain et nous rappelle à la mémoire des 

« milliers d’enfants » et  « civils blessés ou tués par le gouvernement de Netanyahou » , « les milliers de 

Palestiniens chassés de leur terre et de leurs maisons par les colons et l’armée Israélienne » (que nous 

aurions donc oubliés) .  

Il témoigne du fait qu’il  « ne soutiendra jamais un Génocide (sic) de la part de qui que ce soit. » (bon!) 

Il affirme ( un peu vite), que le Tribunal International « vient de juger Israël de crimes de guerre » .  Qu’en 

conséquence il faut arrêter cette guerre et arrêter de livrer des armées à Israël.    

Et de prendre tout son courage pour conclure « Non non, je refuse de collaborer à cette mascarade 

meurtrière et honteuse et HONTE A VOUS de rentrer là-dedans et de soutenir un gouvernement fasciste 

qui embarque l’avenir d’Israël dans une dangereuse tragédie. »  

 
Je fus remuée par ce message à la fois :  

 
Très choquant eu égard aux victimes franco-israéliennes qu’il nous faudrait compter comme 

insignifiantes ; eu égard à cette cérémonie considérée a priori comme une « mascarade », c’est-

à-dire une mise en scène manipulatoire sans aucune réelle émotion et analyse véritable. Les 

participants, y compris les familles concernées auraient-ils donc perdu leur âme ? L’outrance est 

extrême.  

Mais aussi empreint d’une apparente naïveté dans son  « copié-collé » très stéréotypé sur les 

accusations portées par les militants dévoués à « la cause Palestinienne » en tant que défense 

d’éternelle victimes innocentes d’un seul pays : une manière d’éviter tout dilemme. 

Puis je fus comme « remuée », presque révulsée,  par cette exhortation si chrétienne, et si 

insupportable ( « honte à vous »- là où des Français, tous partis politiques réunis,  allaient 

construire un moment de vraie reconnaissance ) à nous ramener dans le droit chemin, nous, 

brebis sans doute égarées que nous sommes, guidées par un Benjamin mauvais berger-loup que 

nous suivrions , honte à nous ! –  comme des moutons à l’abattoir ? 

 
Le style typographique, à force usage de majuscules,  ressemblait au brouillon d’un tract - signé 

avec courage. Il s’avéra qu’il s’agissait bien d’un militant de l’ex-« Front de gauche » 

mélenchoniste. Il m’apparut alors que ce message entendait nous révéler, dans l’horizon 

d’une extrême-gauche en partie divisée par cette guerre, ce que bien d’autres pouvaient 

penser tout bas. Cela concordait avec le soutien aux fortes manifestations propalestiniennes 

dans nos villes (de sources idéologiques complexes et promouvant de bons sentiments anti-

racistes, pour l’accueil des étrangers, etc..), vent debout contre Israël et ses alliances.  

Cette « solidarité propalestinienne » a-t-elle empêché des attentats terroristes en France 

contre des innocents juifs et pas juifs  ? Non, elle leur a plutôt donné un alibi : la prétendue 

« islamophobie » générale. Alors qu’il existe un Islam modéré en France, compatible avec une 

vie démocratique fondée sur des institutions républicaines ; compatible avec les dialogues inter-

religieux et de sécurité entre juifs, musulmans et chrétiens. Le bon sens commanderait, semble 
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-t-il,  de comprendre la peur par ailleurs  salutaire, y compris pour les citoyens arabes et 

musulmans,  devant des organisations terroristes reconnues comme telles par de très nombreux 

pays, telles celles qui ont organisé des carnages en France au cri d’ « Allah Akbar » ; cri qui 

raisonne jusque dans nos collèges chez des adolescents radicalisés, entre autres choses par le 

biais des réseaux sociaux incendiaires promoteurs de décapitations d’enseignants de toutes 

origines interdits d’enseigner l’Histoire et un nombre considérable de sujets jugés indécents par 

ces réseaux plutôt asociaux.  

 
Honte à qui ? Rapide analyse du message  
 

En conséquence,  le 10 février, j’envoyai par mail aux participants du groupe de paroles ce commentaire  

(ci-après, pp. 5 à 8, légèrement retouché pour plus de clarté) à titre d’ argument pour une réunion :  

 

« Je vais donc mettre en lumière certaines dynamiques de ce court texte , car je pense qu’il peut nous 

alerter sur les dégâts possibles de notre absence de prise de position et de paroles personnelles sur 

ce conflit. (Médusés par la situation ?)  

 
 

A. 10 erreurs sur les cibles  
 
Objet de sa fureur ?  

(Réponse) : notre information sur la cérémonie du 7 févier 2024 qui a relayé à Montpellier 

l’Hommage national rendu aux invalides à Paris aux 42 personnes juives (hommes, femmes et 

enfants ) portant la double nationalité française et israélienne lors du pogrome-massacre ( Cf. 

note iii ) perpétré par le Hamas le 7 octobre 2023 en Israël. L’ horreur de ce carnage n’a pas pu 

échapper au plaignant- en-génocide-israélien abonné à face-book. Car les vidéos des assassins jouissant 

de leurs crimes pogromistes ont circulé sur les réseaux sociaux… sans doute pour donner en partage 

une sorte de fête hyper-gore-sadique générale – sous stupéfiants, notez-le bien, le plus souvent 

nécessaires pour s’affranchir de tout rapport moral, c’est-à-dire de reconnaître l’autre comme humain 
(vii). 

 

Ce message ne peut plus mal choisir ses cibles :  

 

1 –« ignorant » qui étaient et sont les victimes et leurs familles : en général des défenseurs de la paix 

pour une solution à deux Etats. (Ignorant probablement aussi que des arabes furent également tués ) 

 

2-«  ignorant » qui nous sommes en tant que militants juifs et non-juifs, humanistes et laïques, pour 

cette paix,  contre le racisme et l’antisémitisme depuis la fondation du mouvement dans les pas d’Albert 

Memmi -particulièrement anticolonialiste (
viii)  

 

3- « ignorant » les risques encourus depuis des années par les Juifs de France faisant face aux attentats 

terroristes islamistes, et plus particulièrement depuis le 7 octobre : les actes antimites ayant été multipliés 

depuis cette date sur notre territoire.   

 

4- ne maîtrisant pas la violence de cet appel à l’interdiction d’une cérémonie qui donnait à 42 

victimes franco-israéliennes un soutien national et une sépulture symbolique à ces « Juifs de France », 

en reconnaissant leur dignité et celle de leurs familles atteintes par des deuils particulièrement difficiles 

du fait des « supplices » en effet infligés à tous, morts et survivants. Des supplices qui défiguraient à ce 

point leurs victimes que les restes en étaient pour certains difficilement identifiables .  

Interdire cette cérémonie, c’était vouloir leur disparition des mémoires familiales, sociales et historiques. 

Pire que la mort : la néantisation. (ix) Qui plus est, jetant l’opprobre sur les organisateurs et les 
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participants de cette cérémonie taxée de « mascarade », accusés d’être complices d’un « Génocide » 

envers les Palestiniens ! (x)  
 

5- confondant la « Cause palestinienne » et le Hamas islamiste radical (voir la Charte du Hamas de 

1987 , amendée, mais jamais abolie comme le fut celle de l’OLP) (xi) . Mu par la haine des Juifs ( 

agents du Diable selon certaines sourates extraites du Coran), le Hamas terrorise sa propre population 

pour la contraindre au Djihad suicidaire ( un devoir qui ouvre au Paradis! ) sans lui offrir de réelle 

protection, exposant au contraire les civils aux bombardements de représailles de la part d’Israël chaque 

fois que le Hamas reprend les attaques aux roquettes et missiles sur Israël. Les kibboutz attaqués le 7 

octobre étaient d’ailleurs les plus en danger, devant vivre constamment sous les menaces des missiles 

qui les menaient à se terrer là où des familles furent souvent exterminées le 7 octobre.  

Le Hamas appelle les jeunes aux crimes et au martyr, sous menace d’être des traitres à leur religion et à 

leur peuple, et traités comme tels. Je n’insiste pas sur l’aspect « bouclier humain » (argument très 

connu), qui n’en n’est qu’une conséquence. Le Hamas a besoin de « martyrs » pour mobiliser un soutien 

mondial. Les mineurs, galvanisés par la rhétorique djihadiste se retrouvent souvent exposés en première 

ligne. (xii) Et n’oublions pas que le Hamas est entouré d’autres factions terroristes, dont l’E.I. 

 

6 - Refusant donc l’évidence de la menace-intention génocidaire du Hamas clairement exprimée dans 

sa Charte, autant que ses actions. Ce Hamas est pourtant reconnu comme organisation terroriste par le 

Canada, la Nouvelle-Zélande, Israël, l’Egypte, le Japon, l’Union Européenne, l’Australie, la Jordanie, 

les Etats-Unis, et surtout son organisation armée. (xiii) 
 

7- Amalgamant Israël, à vocation démocratique inclusive depuis sa Déclaration d’Indépendance (1948),  

et son gouvernement actuel d’extrême-droite dont tant de Juifs en Israël et en diaspora condamnent les 

propos et le fanatisme soi-disant messianique, que le Hamas présente comme l’unique politique d’Israël. 

(xiv) 
 

8- Frappant d’un déni d’existence la gauche israélienne en effet très affaiblie par le fanatisme du 

Hamas depuis sa création en 1987, qui a mené une guerre civile contre l’Autorité Palestinienne, poussant 

Israël à une politique de plus en plus sécuritaire et réaction-naire. (xv) 
 

9 - Sourde aux appels à préparer une issue politique et aux démarches réellement engagées à l’échelle 

internationale : et cela demande une information ! 

 

10 - Enfin, last but not least,  rêvant sans doute un remake de l’histoire de la guerre d’Algérie où 

tant de jeunes militants ( dont pas mal de Juifs ) ont œuvré à l’autodétermination de l’Algérie, embrassant 

la cause dé-coloniale pour tout le « « Tiers-monde ». Oui, le communisme était bien là. 

Mais non, tous les communistes aujourd’hui ne refusent pas comme Monsieur Mélenchon (« Jean-Luc-

Je-Suis-La-République » JL-JS-LR) l’épithète « terroriste » pour le Hamas : voir Fabien Roussel , par 

exemple. Ce sont bien les fidèles Front-gauchistes JL-JS-LR qui ne craignent pas de poser en leaders 

des masses internationales de la « rue arabe » pour crier à l’apartheid, aux crimes de guerre et au 

génocide exercés par Israël, seul coupable désigné… Les Etats arabes ayant conclu une paix avec Israël 

se trouvant souvent bien plus mesurés dans leurs jugements !  

Cette condamnation morale d’Israël cherche donc à atteindre la légitimité tant de l’Etat d’Israël que des 

citoyens juifs d’Israël et de leurs soutiens en diaspora. Au point de leur dénier le droit aux 

commémorations nationales des Juifs assassinés parce que juifs et partisans de la paix entre juifs et 

arabes !   

Et pourtant ! « Jean-Luc » et sa Nupes étaient présents aux Invalides le 8 février ! Le RN présent, ils 

n’ont certainement pas tenu à passer pour seuls antisémites en désertant le soutien à ces familles juives 

endeuillées de leurs parents militants de la paix.  

Les cris hostiles d’une partie de la foule contre les mélenchonises à leur arrivée ( « Soumis au Hamas ! ») 

sont-ils excessifs ?  Nous l’espérons.  
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Mais nous serions contraints de le croire si une trop grande partie de la Nupes tenait sous cape le langage 

de notre « ignorant » contestataire, considérant donc cette cérémonie comme une « mascarade » 

auxquels il leur fallait participer pour la galerie ! Nous étions conviés à les rejoindre courageusement 

aux abonnés absents.  

 

Ajoutons, ce 18 février, que nos guillemets à « ignorant » signifient plutôt une volonté consciente ou 

inconsciente d’ignorer : c’est-à-dire des formes de « désaveu » ou de « déni » : source et fil rouge des 

« confusions », « amalgames », « refus » , etc. qui suivent, jusqu’à l’ambiguïté finale d’une participation 

de type « mascarade » projetée sur nous, mais à l’évidence pensée comme posture obligée pour nos 

détracteurs, qui tentent d’y échapper. Qu’ont-ils pensé de leurs camarades qui ont accepté d’être présents 

à la cérémonie ?  

 

 
B. Doubles souffrances dans l’altérité reconnue 

 
Tous ceux qui ont le cœur plein de la Mémoire juive de la Shoah : 

 

- Ne peuvent supporter la propagande internationale qui fait du peuple Palestinien un 

double du peuple Juif en souffrances, en bute à des Israéliens soi-disant devenus doubles 

des nazis. C’est cultiver une bombe à retardement.  L’UNRWA , création de l’ONU, s’est 

trouvée amenée à contribuer à cette propagande, y compris dans ses responsabilités 

« éducatives » auprès des jeunes palestiniens qui seront privés de droits de citoyens dans nombre 

de pays arabes où ils restent « réfugiés ». Voilà 70 ans que ça dure ! 

-  C’est une terrible entrave au processus de paix : ce soutien d’ une situation traumatique 

continue  à travers les générations  est le terreau d’ une incitation à la guerre perpétuelle, tant 

que tous les Palestiniens restés « exilés » ( souvent à quelques dizaines ou centaines de 

kilomètres de leur lieu d’origine et dans des pays arabes partageant en principe leur culture, 

langue, religions ), n’auront pas pu retourner en Israël pour y devenir majoritaires au plan 

démographique (passés, au fil des générations  de 75 000 à 6 millions) : bombe démographique 

qui en finira avec l’Etat juif et démocratique .  

- La Diaspora juive a besoin que cet Etat juif, de culture juive, reste le plus démocratique possible 

(« le moins mauvais des gouvernements ») , où des minorités culturelles -  dont celles d’origine 

palestinienne, et notamment la plus nombreuse, celle des arabes israéliens   (environ 20% de la 

population d’Israël originaires du pays)-,  disposent de droits civiques, dont la liberté de culte 

et la liberté politique de voter comme  de disposer de partis, d’en appeler à la Cour Suprême 

concernant les litiges mal jugés, et peuvent accéder à d’ importantes responsabilités dans de 

nombreux domaines, et enfin  peuvent être appelés à faire partie d’un gouvernement.  Bien 

entendu on ne peut pas dire qu’il n’y ait pas de discriminations (et qui augmentent selon le 

climat politique ): l’important est de garder des recours juridiques et politiques, comme la Cour 

Suprême, que le gouvernement actuel a voulu bâillonner. Nous sommes résolument pour le 

respect des droits humains et les organisations qui les soutiennent en Israël. 

 

- Ne peut être insensible aux souffrances des Palestiniens, même et surtout en temps de guerre.  

Non seulement « une vie vaut une vie » , mais les dégâts de la guerre sur les corps des victimes 

et les traumas des familles sous les bombardements et les décombres, leurs effrois et leurs 

désespoirs, sont en grande partie les mêmes en termes de vécus de déshumanisation que ceux 

produits par un pogrome ou des attaques incessantes associés à des menaces d’une nouvelle 

dynamique d’extermination connue par les aïeux (ex : menace atomique venant du pouvoir en 

Iran).Il est clair que l’aide réellement humanitaire est due aux gazaouis non complices du 

Hamas.    

  

- C’est bien pourquoi nous restons mobilisés sur la recherche de solutions politiques qui 

tiennent compte de l’histoire et de la culture des deux peuples, qui ont tous les deux une 

importante dimension diasporique : diasporas où nombre de juifs et arabes cherchent à vivre 
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ensemble un dialogue de vérité respectueuse de l’altérité. La laïcité et l’humanisme y 

contribuent particulièrement, dans le respect des croyances non fanatiques et non belliqueuses, 

religieuses ou pas,  des uns et des autres.  

 

1. Les négociations de paix s’élargissent à un ensemble de pays concernés (dont la France et 

plus largement l’Europe ). Mais aussi, semble-t-il, elles impliqueraient un travail sur le Droit 

International qui a failli de telle manière qu’Israël n’a même pas interpellé l’Onu et le TPI dès 

le constat des atrocités subies, à l’instar des Ukrainiens dès l’attaque sur Boutcha et alentour . 

Mais l’Histoire jugera des responsabilités , moins des peuples, que des gouvernants et chefs 

armées.   

 

2. En ce 18 février, je dois ajouter cette note d’actualité qui n’engage que moi. La préparation de 

la paix passe par les couloirs humanitaires (comme l’a dit Elie Barnavi, qui n’excluait pas une 

force arabe pour cela),et des zones protégées pour les civils désarmés. Après la déclaration de 

Mahmoud Abbas ce 15 février (xvi)  il est clair qu’un plan de paix multipartite est en instance 

d’être présenté . Mais l’ aide humanitaire s’impose sur le terrain à Gaza, et si Israël ne parvient 

pas à rendre possible son contrôle et sa distribution- ce qui est à la fois dommage et 

compréhensible-, c’est une force tierce d’interposition aux appuis internationaux, si possible 

avec le recours pacifique d’organisations de pays arabes alliés d’Israël et soucieux du sort 

des Palestiniens dans ces territoires occupés depuis 1967, qui en prendra la charge.  Gaza 

ne doit pas devenir Yarmouk en plus vaste. 
 

3. Ce long texte est peut-être au fond une forme de simple prière aux vivants. Libérons-nous des 

organisations et gouvernements terroristes. Honte à eux ! 

 

 
 

à Montpellier, le 18 février 2024 

 

 

Post-scriptum 
 

Cette petite chronique eut une suite , objet désormais d’une seconde part de réflexions . Il me fut en 

somme signalé que de papier trop centré sur un message écrit à l’emporte-pièce ne permet pas aller « au 

fond ». une courte réflexion m’amena à chercher d’où pouvait venir, dans les jours précédant le 6 février, 

les éléments de langage de l’auteur . Je compris alors qu’il évoquait sans le dire l’accusation de génocide  

portée par une dite « extrême gauche » française contre Israël.  

Il aurait été en somme inconvenant, à ses yeux , devant ce « génocide » (considéré comme avéré ) de 

s’appesantir sur quelques 1400 victimes du 7 octobre .. .et l’alerte génocidaire que contient cette attaque. 

Ceci effacerait cela .  

Alors, pour aller au fond des traumas en cause, j’ai ouvert à discussion un deuxième volet de 

considérations, qui n’ôte rien au premier .  

Bientôt en ligne : « Double souffrance dans l’altérité reconnue , à propos de la 

guerre Hamas/Israël ,  II – Vous dites « Génocide »?  

 
__________________________________________________________________________________ 

 

 

Notes 
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i  Pour plus d’informations sur notre association dans laquelle des personnes juives ou d’autres 

appartenances partagent et réalisent en commun certains projets,  Cf. 

https://amjhl.eu/lassociation/presentation/ 

 
ii  Point 1 (à développer ): Les mots et histoire des génocides . Le mot « pogrome », de source russe,  

est mal connu hors du monde juif et même dans celui-ci. Un historien comme Nicolas Werth distingue 

différents types de pogroms : dans cette optique , celui du 7 octobre constitue une réplique évidente des 

massacres à grande échelle des années 1918-1921 , dans des climats de guerre civile ou entre nations.  

 

Cf. – 1- Le livre des pogroms. Antichambre d’un génocide. Ukraine, Russie, Biélorussie, 1917-1922, 

Lidia Miliakov dir., édition française établie par Nicolas Werth, Mémorial de la Shoah-Calmann-

Lévy, 2010. 

- 2 Nicolas Werth, « Dans l'ombre de la Shoah  : les pogromes des guerres civiles russes 

(1918- 1921) », Revue d'histoire de la Shoah,  n° 189 , Editions Mémorial de la Shoah,2008,  

page 319 à 357. Téléchargeable sur :  

https://www.cairn.info/revue-d-histoire-de-la-shoah-2008-2-page-319.htm 

.Je pourrais comparer presque trait pour trait les actes de cruauté, de déshumanisation, de profanations, 

d’anéantissement et l’intensité de ceux-ci avec celui du 7 octobre. Il s’agit à chaque fois d’anéantir de 

manière effroyable pour les témoins jusqu’au dernier habitant des villages ou des villes, vingt ans avant 

la Shoah, dans des pays alors sous domination soviétiques.   

N. Werth donne (pp.358 à 357) l’exemple de la vile de Proskourov (Ukraine) : 1200 tués, 600 blessés. 

«  Jusqu'alors le but principal des pogroms était de piller des biens des juifs. Après Proskourov 

le but final des pogromes en Ukraine sera à l'extermination de la population juive. […]les 

pillages passeront au second plan. Après Prokourov, on vit se répéter le grand massacre 

d'Ouman du temps de Gonta . La différence est qu'à Ouman, on tuait des Polonais et des Juifs. 

A Proskourov on ne tua que des Juifs, les Polonais et les autres chrétiens observant la stricte 

neutralité. » ( c’est moi qui souligne )  

Le modèle premier est en effet une guerre civile ,  celui du « Déluge » Cosaque sur les Juifs de Pologne 

au temps de la guerre des Cosaques luttant pour l’abolition du servage contre la noblesse de Pologne qui 

accordait des privilèges aux Juifs en tant que minorité , - dont la périlleuse collectes d’impôts.  

La question de l’intention génocidaire, en ces termes qui à ces époques n’existaient pas , parait évidente 

dans l’après-coup de l’histoire. Ce point est tout à fait d’actualité sur plus d’un théâtre de guerre.   
 

 
iii

 Plus d’un ancien Général promit en France à Tsahal une totale défaite, un piège qui déferait Tsahal 

dès son arrivée dans la ville de Gaza . Par exemple  : le général Yakovlef sur LCI , toujours en lecture 

sur You Tube 
 
 

 
iv Émile Durkheim (1897), Le suicide  : étude de sociologie, préface de Robert Neuburger, . 
Paris, Payot & Rivage, coll Petite Bibliothèque Payot n° 292 692, 2008, page 492 
Le mot « anomia » désignait en grec l’absence de normes ou de régulation. L’individualisme 
contribue aux dérégulations des mœurs, jusque dans ses formes extrêmes de refus de toutes lois, 
de tout devoir,  de tout droit (sinon le mien, de les avoir tous ), terreau d’une « criminalité 
ordinaire » et de corruptions analysées par Georges Devereux, psychanalyste et anthropologue 
.Cf. Essais d'ethnopsychiatrie générale,  Gallimard 1977,  chapitre VII :  crime névrotique et 
comportement criminel (1951), pp. 173 -180:  .  
On peut ainsi devenir un autocrate accroché au pouvoir pour échapper à la Justice, tenter de 
réformer la Justice ou la Constitution de son pays pour échapper à ses lois. Et pourquoi pas 
risquer une guerre qui me donnerait des pouvoirs d’exception ? L’argument sécuritaire est une 
baguette magique. Les exemples nous crèvent les yeux. Sommes-nous K.O. ? 

https://amjhl.eu/lassociation/presentation/
https://www.cairn.info/revue-d-histoire-de-la-shoah-2008-2-page-319.htm
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v Point 2 , préparer le jour d’après et la solution à deux Etats: les négociations en chantier pour 
une issue politique de la guerre. La place de l’ONU dans son rapport difficile à Israël,  le  contexte 
géopolitique et du droit international .  
Nous avons abordé ces questions une ou deux fois dans ce groupe , 

- avec les travaux d’Andréas Winner, professeur de sociologie et de philosophie politique à 
l'Université de Columbia : https://www.awimmer.com/.  

Cf. : https://www.haaretz.com/israel-news/2023-11-24/ty-article-magazine/.highlight/why-this-
top-expert-on-ethnic-conflicts-has-hope-for-israelis-and-palestinians/0000018c-0191-dca2-
a9fd-659bf8590000_« Pourquoi ce top expert sur les conflits ethniques a de l'espoir pour les 
Israéliens et les Palestiniens . La façon de gagner une guerre est de vaincre l'ennemi, mais la façon 
de mettre fin à un conflit est de permettre au côté rival de partager des positions de pouvoir, selon 
le sociologue et philosophe politique Andreas Wimmer, une autorité mondiale sur les conflits 
ethno-politique «  

- et la persistance de l’action diplomatique d’Elie Barnavi.  
Ecouter-voir dès le début de la guerre sa détermination sur radio-Canada : « Après la guerre » , 
mise en ligne le 07/11/2024: https://www.youtube.com/watch?v=IG9ZWRi3eoA      
Noter qu’  à Bruxelles, il avait prévenu du risque d’une catastrophe irréversible concernant la 
question palestinienne , peur de l’apartheid et de la guerre civile, dès le 27 mars 2023 , en pleine 
crise de la réforme de la justice : demandant que l’Europe face entendre sa voix,  sortant d’une 
réserve due au poids d’un sentiment de culpabilité.  
 
 
vi Où nous fûmes représentés, voir notre site : 
Annonce du 6 février qui déplut : https://amjhl.eu/hommage-aux-victimes-du-hamas/ 
  Participation à la cérémonie du 7 février à Montpellier   https://amjhl.eu/hommage-aux-victimes-
de-lattaque-terroriste-du-hamas/ 
 
vii La pensée juive, suivant en cela La Bible hébraïque,  distingue  l’humain en tant qu’espèce 
animale pourvue d’une âme personnelle ( nefech, souvent interprétée comme image 
fonctionnelle du corps ) essentielle aux animaux, et l’humain qui reconnaît son prochain ( à 
l’instar d’ Adam reconnaissant son aide Eve à ses côtés comme semblable bien que différente, 
parce qu’ils sont pourvus d’une âme supplémentaire (nechama ).  On peut la dire « spirituelle »,  
mais surtout sociale et morale , animée de la reconnaissance du « prochain » ( karov : le proche, 
le parent, l’allié - bref un Nebenmensch ? ) . Emmanuel Lévinas a su montrer combien cette âme 
est fragile, très exposée au déni d’humanité de l’autre ! 

« Le visage   [… ]est inviolable  ; ces yeux absolument sans protection jugule, partie la plus nue du corps 

humain, offrent cependant une résistance absolue à la possession, résistance absolue où s'inscrit la 

tentation du meurtre  : la tentation d'une négation absolue. Voir un visage c'est déjà entendre : « Tu ne 

tueras point », . 

Lévinas  « Ethique et l’esprit » ( 1952) dans Difficile liberté,  Albin Michel, 11e édition, 2014 ,.p 23  

 

viii Cf. « Présence et intérêt de l’œuvre d’Albert Memmi dans le monde du XXI eme siècle «»    

https://www.awimmer.com/
https://www.haaretz.com/israel-news/2023-11-24/ty-article-magazine/.highlight/why-this-top-expert-on-ethnic-conflicts-has-hope-for-israelis-and-palestinians/0000018c-0191-dca2-a9fd-659bf8590000_
https://www.haaretz.com/israel-news/2023-11-24/ty-article-magazine/.highlight/why-this-top-expert-on-ethnic-conflicts-has-hope-for-israelis-and-palestinians/0000018c-0191-dca2-a9fd-659bf8590000_
https://www.haaretz.com/israel-news/2023-11-24/ty-article-magazine/.highlight/why-this-top-expert-on-ethnic-conflicts-has-hope-for-israelis-and-palestinians/0000018c-0191-dca2-a9fd-659bf8590000_
https://www.youtube.com/watch?v=IG9ZWRi3eoA
https://amjhl.eu/hommage-aux-victimes-du-hamas/
https://amjhl.eu/hommage-aux-victimes-de-lattaque-terroriste-du-hamas/
https://amjhl.eu/hommage-aux-victimes-de-lattaque-terroriste-du-hamas/


10 
 

 
Conférence-Débat, AG de l’Amjhl 2020 : « Albert Memmi et nous » . Travaux en ligne, dont plusieurs 

sur l’antisémitisme, le racisme, le colonialisme et les processus de libération. Textes de Janine Gdalia, 

Dominique Bouette, Jacques Seror, André Moutot, et moi-même : https://amjhl.eu/memmi-et-

nous/?highlight=Memmi 

 
ix Le rejet de la cérémonie du 7 février 2024 désignée comme « mascarade » est une réplique des 

gestes de ceux qui par le monde déchiraient les photos des victimes du 7 octobre 2023 , tués ou otages. 

Il faudrait vraiment avoir le courage de RESSENTIR  ce qui se passe des deux côtés de la tragédie et 

des besoins fondamentaux des deux peuples marqués par leur histoire.  

 
x x « Hémiplégie mentale », a pu dire Delphine Horvilleur - excellente image du clivage psychique. Le 

clivage permet un fonctionnement manichéen opposant Bien et Mal comme Vie et Destruction. Ma main 

droite peut  « ignorer » ce que fait ma main gauche ; l’une « sauve ma patrie », l’autre que j’ignore 

désigne un bouc émissaire.  Certaines drogues ou lavages de cerveaux procurent ces états exaltants. 
 

 
xi Point 3 : déconstruire la Charte du Hamas . La Charte du Hamas,  dont chacun sait qu’elle se réfère 

aux Protocoles des sages de Sion (un faux édité en premier lieu en Russie ) est accessible sur Internet. 

Il faut la lire tant dans son message manifeste que dans le sous-texte constitué de références au Coran, 

donc bien sûr à la Charia et au Djihad. Une idéologie ne peut être éradiquée, mais elle peut être connue,  

déconstruite et jugée. L’ ignorance est moralement fatale à une véritable cause palestinienne. Une lecture 

moins fouillée est disponible le site Mon Balagan  : http://monbalagan.com/29-israel/sources-

israel/1625-1988-charte-du-hamas-3.html. Mais le site de l’Onu , où sont disponibles tant de documents 

officiels, dont celui-ci , est à visiter - vraiment ! Se munir d’une  version du Coran pour consulter les 

sourates citées.  

 
xii Point 4 : qui soutient la cause palestinienne ?  Elie Barnavi, dans une de ses interventions 

récentes, se souvenait du sort de Yarmouk ( camp de réfugiés palestiniens ) dont il ne dit rien , à part 

le « silence incroyable » qui a entouré son sort.  La lourdeur de son propre silence invitait à sortir d’une 

ignorance désormais coupable. 

 On constatera que Yarmouk était plutôt bien géré et intégré sur le sol syrien, globalement favorable au- 

et militant pour le  « printemps arabe » et la démocratie.  Trop pour ceux qui ont fomenté la guerre civile 

. Parmi les sources (encore présentes en documents visuels )  on peut lire et voir la manière dont des 

forces arabes nationalistes et les islamistes ont détruit ce camp déjà réduit à 18 000 âmes ( près de 

90% des 160 000 habitants ayant pu fuir avant le siège), jusqu’à la famine ; et parmi les cruautés, celles 

impressionnantes de l’Etat Islamique : https://fr.wikipedia.org/wiki/Yarmouk_(ville).  

Alors, non ? Ce n’est décidément ce n’est pas « bon à savoir  » pour les médias et pour la Cause 

palestinienne ? Il n’y a pas de leçons politiques à en tirer ?  

 
xiii Point 5. Résistance et terrorisme . L’organisation se nomme « mouvement de résistance 

islamiste », sens littéral de l’acronyme « Hamas » en arabe. Elle pose comme une organisation de 

résistance à l’oppression d’un Etat désigné comme terroriste,  et de libération des Palestiniens au nom 

d’un nationalisme islamiste. 

 Elle jouit d’une décision de l’Onu de refuser de considérer une organisation de « résistance » opposée 

à un Etat comme organisation terroriste, car elle peut résister à une forme de terreur d’Etat. Le 

maquillage d’organisations terroristes expansionnistes en pseudo résistants s’est banalisé. Ce 

mouvement « nationaliste » refuse la solution à deux Etats, au profit d’un un Etat palestinien géré selon 

la Charia ; redouté par les pays arabes de la région.  

 

https://amjhl.eu/memmi-et-nous/?highlight=Memmi
https://amjhl.eu/memmi-et-nous/?highlight=Memmi
http://monbalagan.com/29-israel/sources-israel/1625-1988-charte-du-hamas-3.html
http://monbalagan.com/29-israel/sources-israel/1625-1988-charte-du-hamas-3.html
https://fr.wikipedia.org/wiki/Yarmouk_(ville)
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xiv Voir sur notre site : « Le sixième gouvernement Netanyahou », page téléchargeable en pdf : 

https://amjhl.eu/wp-content/uploads/2024/01/Le-gouvernement-Netaniahou.pdf. Nous sommes 

opposés au développement, inconsidéré et violent, des « colonies » en Cisjordanie pour pousser les 

Palestiniens à fuir ; mouvement encouragé par des ministres d’extrême droite. 

 
xv . Point 6 : le jeu entre ce gouvernement et le Hamas pour évacuer toute possibilité de 
solution à 2 Etats , défendue par la gauche israélienne . Les victimes dupées dans ce jeu sont les 
Israéliens et les Palestiniens entrainés dans une pseudo-guerre de religions, fanatique de part et 
d’autre .  
 
xvi

 Déclaration de Mahmoud Abbas https://fr.timesofisrael.com/lap-peut-prendre-la-responsabilite-de-

gaza-des-lapres-guerre-dit-mahmoud-abbas/ 

 

https://amjhl.eu/wp-content/uploads/2024/01/Le-gouvernement-Netaniahou.pdf
https://fr.timesofisrael.com/lap-peut-prendre-la-responsabilite-de-gaza-des-lapres-guerre-dit-mahmoud-abbas/
https://fr.timesofisrael.com/lap-peut-prendre-la-responsabilite-de-gaza-des-lapres-guerre-dit-mahmoud-abbas/

